
 
Ensemble, revendiquons les Droits des Sans-Papiers 

 
Sans-Papiers en Lutte 
Chronique n° 36 
 
Dimanche 17 juin et lundi 18 juin 
 
Bonjour, 
 
Il ne fait pas beau dimanche, et même pas beau du tout : froid, bruine, vent… nombreux sont 
les Sans-Papiers venus pour l’AG (normal, c’est obligatoire étant donné que c’est l’assemblée 
souveraine qui acte les actions ou décisions). L’église est pleine et il fait un peu chaud à 
l’intérieur. Heureusement les vasistas sont ouverts. Nous sommes obligés de fermer les portes 
d’accès, seules peuvent entrer les personnes entrées en lutte et les soutiens (identifiés). 
Compte tenu du contexte électoral du jour, la question a été posée (par acquis de conscience, 
nous avions déjà une idée de la réponse) : Voulez-vous continuer l’action ou l’interrompre ? » 
Les Sans-Papiers se sont prononcés à l’unanimité sur la continuation de l’action. La 
détermination est toujours aussi forte. Restent à régler les modalités. Au bout de tant de jours, 
il est toujours bon de recadrer, redéfinir ce qui peut améliorer l’organisation. Un débat long, 
contradictoire et riche (chacun a le droit, et même se doit d’exposer ses idées, suggestions) a 
été engagé. Compte tenu de la chaleur, une interruption de séance a eu lieu permettant ainsi de 
sortir pour se désaltérer et satisfaire aux besoins urgents. Les décisions pratiques ont été 
ensuite entérinées. Y a plus qu’à…. Ca démarre à partir de lundi soir. Sylvie quant à elle a 
ramené de sa soirée de samedi, l’assurance de soutiens médiatiques.  
Un peu avant 19h00, les participants de la Communauté de Thézé sont arrivés. L’autel a été 
joliment décoré avec du tissu rouge et plein de bougies. Les paroissiens et les Sans-Papiers 
sont entrés dans l’église, se mélangeant sur les bancs. Les chants liturgiques ont débuté, 
interrompus par des moments de silence. Il y eu un temps très fort au moment des intentions 
de prières : l’ouverture à l’autre, l’accueil, le soutien aux Sans-Papiers. Nous avons même vu 
des larmes d’émotion. Décidément, depuis hier, nous parlons, mieux, nous vivons beaucoup 
d’émotions. Ensuite, Pierre-Yves, le prêtre, en fait notre hôte principal avait préparé une petite 
collation à destination de tous. Les contacts noués la veille se sont renoués. L’un des fidèle a 
raconté à Mostari et à ceux qui voulaient l’écouter la vie de Saint-Paul (cette église lui est 
dédiée). C’est venu parce qu’au dessus de la petite chapelle, se trouvent des ouvrages de 
couture (je ne sais pas comment on peut appeler ça, mais vous pouvez toujours venir voir) 
relatant les épisodes de sa vie. Sur l’un des panneaux, on voit Saint-Paul se faire arrêter. 
« C’est à cause des papiers qu’on l’a arrêté ? » Oumou a proposé de venir préparer chez une 
paroissienne (qui veut épater ses amies) son Yassa au vermicelle. « C’est difficile de donner 
la recette, il faut qu’elle me voit faire, parce que sinon ça colle ». Si la dame veut, j’irai lui 
montrer chez elle. Bref un tour de main de s’acquiert pas en théorie…  
Lundi : 
Les décisions prises la veille s’appliquent déjà. Plus question de vaquer à ses occupations : 
une permanence sur site est une permanence sur site. Nacer, Harouna, Aboubacry ont pris les 
choses en main. « Tu as le droit de t’absenter tant de temps, pas une minute de plus ». C’est 
valable pour le téléphone, les visites médicales, les prières à la mosquée, les douches, etc. Les 



tours de garde sont figés et on ne revient pas là-dessus. Les seuls aménagements possibles 
seront pour les deux mamans qui allaitent. Tout cela a été voté la veille, alors il n’y a pas de 
contestation. Il fait beau et ça se passe dans une ambiance bon enfant. Tarek, Ahmed, 
Aboubacry passent d’un groupe à l’autre. Ahmed s’initie à la belote sénégalaise. Ca demande 
certaines explications avant de commencer. Ils ont le droit de tricher (enfin, ça c’est moi qui 
le dit, eux ne le reconnaissent pas facilement), l’enjeu est de ne pas se faire prendre. C’est ça 
aussi qui en fait un jeu plus attractif (toujours eux, pas moi) et c’est pour ça aussi que les 
parties sont toujours très animées. De l’autre côté, ce sont les dominos. Ca n’est pas plus 
calme. Maintenant, les joueurs ont une vrai petite table. Habib et Nardjes sont allés récupérer 
celle qu’ils avaient sur leur balcon et qui ne leur sert à rien en ce moment. Les femmes sont 
plus tranquilles, plus sages, encore que.. quand elles se mettent à plaisanter, ça n’est pas triste 
non plus. Le neveu de Marie-Christine qui doit avoir un an à tout casser, trotte sur ses terres. 
Il va vers tout le monde en château branlant qu’il est. Il sourit tout le temps. Mais son idole est 
incontestablement Lynda. Les enfants de chacun sont un peu les enfants de tout le monde. 
Anis (l’un des jeunes majeurs) devient de plus en plus sûrement la mascotte des Sans-Papiers. 
Nous avions « Bébé » en 2002, ça sera le « petit Anis » en 2007. Il est de toutes les activités, 
les manifestations, la sécurité, la distribution des badges. Il ne sait que faire pour se rendre 
utile, toujours souriant, « est respectueux avec les grands et les petits » comme dit Mostari. 
Bref il fait l’unanimité. Depuis deux jours, son cousin l’accompagne. On voit bien que les 
deux jeunes ont bénéficié de la même éducation (Anis a été confié à sa tante). Il peut 
participer tous les jours à présent. Il a eu son diplôme (enfin pas encore le document, mais son 
nom est inscrit dans les « reçus »). Nous lui avons demandé qu’il nous produise la photocopie 
de cette annonce afin que nous puissions le transmettre à la Préfecture. Son avenir ? « Ca 
dépend de la suite » me répond-il avec un petit sourire. En clair : ça dépend de Madame la 
Préfecture ! 
La bonne humeur de cette fin de matinée est due aussi au résultat des élections. Le « raz de 
marée » bleu faisait un peu peur à tout le monde. Sauf que.. s’ils donnent des ordres, ils 
donneront des ordres. En attendant, restons tranquilles sur notre place et espérons que 
Madame la Préfecture ne tardera pas à examiner favorablement nos dossiers, après tout, c’est 
pas ce que nous avons demandé hier tous ensemble ? 
 
 
Mardi 19 juin – 20h30 – Concert exceptionnel du « Chœur pour la Paix », à l’église Saint-
Paul. Invitation est faite aux Sans-Papiers 
Jeudi 21/06 – de 18h00 à 22h00 : fête de la musique. Les Sans-Papiers organiseront leur fête 
de la musique sur le parvis. Une invitation à venir les rejoindre sera distribuée aux riverains. 
Bien sûr, des activités musicales sont au programme (programme non encore figé). 
Samedi 23/06 – 10h00 : Marche des Sans-Papiers de Juvisy à Evry-Agora pour demander la 
régularisation de leur situation. 
Samadi 30/06 – Participation au rassemblement organisé par RESF 91- place des Terrasses à 
l’AGORA d’Evry. 
 
 
Solidairement, 
 
Les Sans-Papiers en Lutte 


